
 
 

 

L’Enéide, Virgile, II 

À la demande de Didon, Énée accepte de raconter les derniers moments de 
Troie, malgré l'heure avancée et la douleur que provoque en lui cette 
évocation  
 
2, 10   
Sed si tantus amor casus cognoscere nostros  
et breviter Troiae supremum audire laborem,  
quamquam animus meminisse horret, luctuque refugit,  
incipiam. 

.  
Mais,   
puisque   
ton désir  
(est) si grand  
de connaître nos malheurs  
et d'entendre relater  
brièvement   
l'ultime épreuve de Troie,  
même si   
mon esprit   
se hérisse  
à ces souvenirs   
et recule devant la douleur,   
je vais commencer." 

 


